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LE SOLLe Bulletin de la Ferme
PUBLIÉ PAR Quand le coutre de fer en longs sillons le tranche;

La CSwagrà de PubficafiS du Quand le hoyau la mord de ses coups violents;

Butim de la F«m Quand la béche le creuse avec des efforts lents,
Il semble qu'il gémit et que -son coeur s'àpanche.

EDITEURS-PROPRIÉTAIRES

1239, Ràs St-Vallier, Q uébe .c. Se révolterait-il? Aurait-il sarevanche '?
Il demeure Insensible à des soins vigilants;

Administration Phone 7400 Il se dessèche, ici, sous des soleils brûlants,
Rédaction Phone 7351 Il -prend, là, sous les eaux, l'aspect d'une mer blanche.

Abon»Ment: 50 »us par amie.
La grange sera -vide et la table, sans pain.

Tu« d'annon«a 1 a sous la aff» qMth». L'oiseau chante, à son nid, sans peur du lendemain,
PRIX SPÉCIAUX PAR CONTRAT. Mais au nid du semeur l'espérance chancelle.

Afin d'assurer leur Insertion dans une Pourtant, dans les labeurs OÙ sont morts tous les bruits,
édition donnée les manuscrits doivent être Au milieu des parfums, l'or des fleurs et des fruits,
reçus le vu avant le i5e jour du mois pré- Au jour marqué var Dieu, tout à tOuý étincelle.
cédant celui de la publIctalon.

(Les Gouttelettes) pamphile lýenuy.

.. . .............. ....

Qu'on ouvre donc un peu les yeux. compris que 4cela lui appartient, qu'il en
Qu'on examine un peu notre entourage est propriétaire et que le profit possibleRICULT on verra que les meilleurs cultivateur% est pour lui et pour luk seul. De suite sur.
sont les plus instruits. Qu'on songe bien gira l'ambitiOn d'obtenir un plus granà
que la profession du cultivateur, loin d'être succès qu'un voisin, qu'un frère. Cette
une pénitence, une profession laissée aux ambiUon légitime et désirable sera de na--
ignorants, est la plus belle, la'plus saine ture à Instruire l'enfant qui fera nature-, A

UNE IDEE et la plus noble de toutes et la seule ca- lement des recherches afin de découyrtr
p able de procurer le maximum de liberté les meilleures méthodes et obtenir te plut'

Pour encourager nos jeunes gens, les et de bien-être. N'est elle pas la seule qui grand succès. Avec, l'âge, l'amour de la
engager à aimer et rester sur la >terre, il ilous fut imposée par Dfeu? terre croîtra chez J'enfant qui accumuJera
faut les Intéresser par ' quelque moyen. Si à la campagne on n'a pas tous les beaucoup de iconnaissances agricoles. Ces.
Combien ont déserté ýla terre et sont per- amusements et les divertissements de la enfants deviendront des hommes avertis
dus pour elle, parce qu'on n'a pas su les vLlle, il y -a autre chose -quon, Po saurait ayant suffisamment de connaissance pour.
!ntèrester, lorsqieils , étaient au foyer ..pi- trouver 1 la vllleý Le cultivateur à la cam-, faire 'd'une entreprise agricole un succès
ternel et encore tout ýjeunes ? Ils tri- -pagne au moins est chez-lu]. il a la lumiè- dont lis seront fiers. Quand on obtient des
vaillaient sur la terre parce qu'ils étaient re, le soleil et l'air pu qui lui garantissent résultats Il est naturel deen chercher de
obligés. Ce n'est pas l'amour de la terre la santé et une constitution robuste. Mo- plus grands et -ces hommes avertis apprd-
qui les dominait Ils ne le connaissaient ralement aussi la campagne joue un rôle cleront davantage la -terre au fur et J
pas. On ne leur a jamais parlé de la santd, bienfaisant. Dernièrement un grand hom- mesure qu'il& apprendront à la mieux

connaître.de la liberté et même du bien-être qu'on y me dElat disait: "Il daut aller à la cam-
trouve. On a souvent fait pire. On leur -pagne peur trouver le génie du bôn sens". J. J. Cautreau, B. S. A.
a signalé quelques voisins en leur disant, Celà est bien compréhensible puisque « les
tu es aussi 11FIN1 qu'euxý dans un an ou campagnards sont plus paisibles, il ne sont
deux tu apprendras un métier, tu Iras à pas constament troublés par des grèves

TREFLEla ville gagner un gros salaire, sans cesse renouvelées. En campagne si
Quand un-fils semble plus Intelligent une difficulté survient, les voisins Se-con-

Là, graine de trèfle n'est pas cherque les autres on.le fait Instruire pour en naissant S'entr'aldent. ý En ville les voisins $1.00 JîlivrefRire un professionnel quelconque. Loin se connaissent Pas, 119 s'ignorent et loin.de faire donné de s'entr'aider, lis suivent àdèferàr un taM solt'd'ins lacelui te tiýn4.:de :talent on devise mallcieu Vous Pouvez Aa produire à un p mx d'lequi minifes se. Ilébicun vour sol-,
croit qu'il est bon revient- d'enviroir 53 la livre.pour. cultiver la ferre, Pour attacher nos jeunes gens à la terretout au Plue. On le garde à la maison. Ce. ilfaut commencer dès le bas tige. N'est-il Lagraine de trèfle peut &ira, ultepauvre illettrt'Wièýdu matin AU Soit en pas facile de créer phez l'esprit d'un jeune da,,$ p rod 1 e_,ý
maugréant c'O litié la -proféÎsiOn de cuit?- enfant l'ambition chacune des parties orientalu et,
vateur. Il ne compr id qui avec Vamour est le centrales du Canada sur presque toute es-4e pas blçn sa tâcheï facteur important da'ns n décision drê.ItÊe ipècé de sol.Il l'a regardé comme-une féaltgnce et se 'Soit cultivateur ou 'deembraijér une autredit. "Moi le. cultive parce que je, suis in- profession? Nous avons à hotre dISpOiI-w La gWi",de trèfle répolt6é sur lescapable de faire. autre chôse"« Les parents fi fer-

ut, moye'n ftelle et pratique. en iaes du pays né ëahtllent pas de garsneg,.ont -nourri l'idée qu'on È'A pas besoll yen a donné et donné encore ..de nos a'u es erbe&Mouvelles de m eais 1,
11,1eltruction :pour. tre 1 cultivateurs; que Jý)urs, des têstritafs
ë.11ýMt la *tçftsdoà dios' lmbmtn, et le fil .1 et

'Vogue thtz le$ cUlt.l'#ateurs écolsàlt Llrjdda W.une:ieiâetice réroleepýend çéliývour une v ërit:J'inglaillibiý,. Il vit est d -donner au Jeune "en.fargi le soiti'dlüii, Iûr les firme , S' du 'pays, résiste oi .ai nai .re_ I','dîn3 Iàý cro ànce di fle. fausse opl*ýn' vêtu,, d'un POM, de q"q'ces mout u4Ù'-imiltribut. à4a répandre.., 4e$;!)Oule% Wun; du je4ih;" qùlil-à

:


